
 

 

 

Appel à une action mondiale à l’Assemblée générale des 
Nations Unies 

Réunion de haut niveau 2024 sur la résistance aux 
antimicrobiens (RAM) 

 

Nous, coalition mondiale de communautés, de sociétés civiles, d'organisations sociales, de 
professionnels de la santé, de scientifiques, d'agroécologistes, d'institutions universitaires, 
d'éducateurs, d'artistes, de militants et de représentants des peuples autochtones, nous unissons 
dans le but d'amplifier la voix collective à l'Assemblée générale des Nations Unies - réunion de 
haut niveau sur la résistance aux antimicrobiens (RAM). En nous appuyant sur l’initiative des 
« Communautés engagées face à la résistance aux antimicrobiens », nous appelons à une réponse 
mondiale cohérente et à la reconnaissance de l’importance de l’engagement des communautés et 
de la société civile dans le cadre de la déclaration de 2024 de l’AGNU sur la RAM. 
 

Défis mondiaux de la RAM : 

▪ Reconnaître la RAM comme une pandémie mondiale affectant tous les aspects de la vie 
dans le monde, y compris la santé humaine et animale, les économies et les écosystèmes. 

▪ Souligner l’impact disproportionné de la RAM sur les populations défavorisées en raison 
d’iniquités sociales telles qu’une mauvaise nutrition, le manque d’accès à l’eau potable et 
des services de santé inadéquats. 

▪ Insister sur les données alarmantes sur la résistance aux antibiotiques – qui cause plus de 
1,2 million de décès par an – et sur le coût de l’inaction qui exacerbera encore davantage la 
pauvreté et les inégalités, en particulier dans les pays à faible revenu. 

▪ Reconnaître l’émergence mondiale de la résistance aux antimicrobiens en raison d’une 
utilisation excessive dans les soins de santé, l’élevage, l’aquaculture, l’agriculture et les 
déchets des usines de production d’antimicrobiens. 

 

Demandes adressées aux États membres et à leurs principales parties prenantes 
dans le monde entier : 



 

▪ Nous exhortons les États membres à inclure les communautés et la société civile dans 
les structures de gouvernance à tous les niveaux de manière significative, systématique 
et transparente, afin d'améliorer la conception, la mise en œuvre et le suivi efficaces des 
plans d'action contre la RAM dans la perspective d'une seule santé et de garantir que les 
gouvernements allouent les fonds nécessaires et ressources à cet effet. 

▪ Nous exhortons les États membres et les agences internationales à donner la priorité à 
l’identification des communautés les plus vulnérables en investissant dans des 
interventions participatives et ciblées pour comprendre et répondre à leurs besoins 
spécifiques, renforçant ainsi les réponses à la RAM. 

▪ Nous exhortons les États membres à promouvoir un accès équitable à des antibiotiques 
efficaces, à renforcer les efforts de gestion, à promouvoir les diagnostics rapides et à 
renforcer les pratiques de prévention et de contrôle des infections. 

▪ Nous exhortons les États membres à appliquer les bonnes pratiques et les réglementations 
du marché dans le secteur de la production d'aliments pour animaux, y compris 
l'interdiction de l'utilisation d'antibiotiques d’usage non-thérapeutique (par exemple pour 
stimuler la croissance), la mise en œuvre de protocoles de prévention et de contrôle des 
maladies et le développement de systèmes de contrôle et de surveillance transparents. 

▪ Nous exhortons les États membres à mettre en œuvre des mesures et des politiques de 
traitement des déchets respectueuses de l’environnement pour empêcher les 
établissements de santé, les abattoirs, les usines de traitement des eaux usées et les 
usines de fabrication d’antimicrobiens de rejeter des antimicrobiens et des agents 
pathogènes/gènes résistants dans l’environnement. 

▪ Nous exhortons les États membres à promouvoir des initiatives éducatives, 
communicatives et artistiques pour sensibiliser à la RAM et soutenir le changement de 
comportement. 

 

Déclaration finale : 

Nous concluons par un message de gratitude, d'enthousiasme et un appel au droit humain à la 
santé et à la vie. Nous affirmons que les approches holistiques de lutte contre la RAM, ancrées 
dans la participation sociale et la collaboration mondiale, sont la clé de solutions efficaces. Unis 
dans la diversité, nous nous engageons en faveur de cette cause mondiale à l’AGNU 2024. 


